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La « Tontine » fête ses 15 ans de partenariat avec les villages de la région de Lompoul. Nous 
pouvons être fiers de cette longévité  qui nous a permis de nous investir dans cette formidable 
aventure humaine faite d’échanges de savoirs et de valeurs et d’appréhender autrement l’aide 
humanitaire.
Pour illustrer l’action de notre association, nous pouvons reprendre à notre actif  l’essence 
même de ce proverbe africain « Beaucoup  de petites gens qui font de petites choses dans de 
petits endroits, changeront la face de la terre ».
 La  Tontine  n’a  pas la prétention  d’avoir  changé  la  vie  des  femmes et  des  hommes de 
Lompoul  mais elle a contribué modestement à améliorer leur quotidien en soutenant leurs 
projets par le biais  des micros crédits et de la mise en place de la Mutuelle « la Tontine ». 

« Une opération de crédit est un acte d’échange qui, contrairement au don, ne diminue en 
rien la dignité du bénéficiaire, c’est un acte de confiance ». Cette définition de Maria Nowak 
correspond à ce que nous essayons de partager depuis 2008 avec nos amis de Lompoul. Nous 
sentons une réelle  volonté de concertation et de respect  des engagements des adhérents de la 
Mutuelle vis-à-vis de l’association La Tontine. Nous devons malgré tout rester vigilants et 
proches du terrain pour éviter des dérives qui dérogeraient à notre éthique associative basée 
sur la confiance et la transparence.

En janvier 2010, nous avons pu mesurer l’évolution de nos rapports avec les habitants  de 
Lompoul  et des villages environnants. Les échanges sont plus directs et constructifs et se 
déroulent dans un climat de confiance. Les réalisations, les difficultés rencontrées nous sont 
commentées sous l’arbre à palabre et des recherches de solutions ont émergé de nos débats. 
Nous avons le sentiment de devenir progressivement des partenaires,  même si des zones 
d’ombre et des non dits persistent.
La rencontre avec le comité de gestion de la Mutuelle a été un moment clef de notre séjour. 
Nous  avons  perçu  une  certaine  gravité  chez  ces  hommes  et  ces  femmes  engagés  et 
responsables. Le remboursement des crédits s’avère parfois difficile pour certains adhérents 
quand la récolte est mauvaise ou quand le taux de mortalité est important dans l’élevage. Tous 
et toutes mettent un point d’honneur à rembourser leurs emprunts. Une ombre au tableau: les 
projets collectifs des femmes  semblent flous et difficiles à concrétiser. Nous demandons aux 
membres du comité de crédit d’être vigilants et de nous rendre compte de leurs difficultés.  
En 2009, nous avons mis l’accent sur le micro crédit qui, nous en sommes de plus en plus 
convaincus, est une réponse adaptée au développement économique de cette région du désert 
de  Lompoul.  Ce  système  de  financement  permet  à  chaque  individu  ou  groupement 
d’entreprendre, d’investir dans des projets et de bâtir l’avenir.
 Une réflexion de Maria Nowak  résume avec justesse nos convictions précitées :  « L’accès 
au  crédit  c’est  comme   un  système d’irrigation  qui  amène l’eau  jusqu’à  la  plus  petite  
parcelle, lui donnant la chance de produire ».
La  transition est  toute  trouvée  pour  parler  du développement  des  cultures  maraîchères  à 
Lompoul. Nous avons pu mesurer l’évolution des productions et, pour la première fois, parler 
de rendements. Les agriculteurs réfléchissent à d’autres modes d’arrosage et de production La 
Mutuelle va leur permettre progressivement  de mener à bien ces projets.  Nous les avons 
incités à se concerter, à se regrouper et à s’informer pour mettre toutes les chances de leur 
côté.



Au village de Ndioutou, la mise en place d’un élevage ovin  s’est  concrétisée. Les deux 
poulaillers de Lompoul sont toujours en activité. Pour les éleveurs, les remboursements sont 
difficiles à cause d’un taux de mortalité assez conséquent dans les élevages. Nous n’avons pas 
senti de découragement mais une envie d’améliorer leur système de production. 
A Lompoul sur Mer, la pirogue du GIE des femmes existe mais n’est pas opérationnelle. Les 
filets  ne seraient  pas réglementaires  et  les  pêcheurs  ne seraient  pas  équipés   en gilet  de 
sauvetage ? Nous ne sommes pas sûrs que ce soient les seules raisons. Nous avons demandé 
au comité de crédit un compte rendu détaillé de ce projet financé par moitié par la Tontine. 
Le financement du puits de Ndioutou, l’achat de la vaisselle pour le collectif des femmes, 
l’amélioration de la case santé ont  fait  la  joie des populations et  ont  surtout  contribué à 
améliorer la  vie des femmes, mais beaucoup de chemin reste à parcourir dans ce domaine…

 Les  fondations  de notre  partenariat  sont  solides,  il  nous  reste  à  construire  l’édifice  qui 
permettra à nos amis de Lompoul de vivre dignement de leur travail et de préparer l’avenir 
des générations futures. 
   
La case à voyage et l’artisanat
Cette forme de tourisme intégré  tend à  se développer  à Lompoul  mais  nécessiterait  une 
amélioration des conditions d’hébergement.
 L’artisanat local se développe par le biais de l’école ménagère de Kébémer mais elle devra 
s’adapter à la demande de toubabs de passage.

Opérations      «     friandises     »  
Un grand coup de chapeau à nos fidèles jeunes partenaires de l’association Humanitaire du 
Collège l’Armangé  de Chalonnes sur Loire qui ont organisé une vente de gâteaux. L’argent 
récolté  a permis de financer la connexion à Internet de l’école de Lompoul. 

Les subventions.
L’association la Tontine s’est vu décerné le Trophée des associations par le Crédit Agricole 
Régional. Une somme de 300 € lui a été allouée. 
Nous avons participé à deux matinées de présentation de notre association  au Crédit Agricole 
de Coubertin.

Les dons des adhérents
Nous avons pu acheminer 150Kg de vêtements d’enfants et de sport. Merci à nos mamies qui, 
comme chaque année, ont tricoté des montagnes de pull pour la plus grande joie des enfants.
Les dons des adhérents ont contribués au fond de roulement de la Mutuelle et au financement 
(partiel) de la pirogue du puits de Ndioutou et de la vaisselle collective des femmes. Nous 
avons pu vérifier, sur place, l’aboutissement de tous ces projets gérés par la Mutuelle.

Un grand « DEREDIEF » (merci en wolof), à vous tous pour votre générosité et votre fidélité 
à Lompoul et à la Tontine. Nous vous avons tenu informé toute l’année de l’évolution des 
projets  et  nous  essaierons  d’être  plus  performants  en  2010  avec  l’arrivée  d’internet  à 
Lompoul !
Les habitants de Lompoul et des 7 villages environnant vous remercient… et si vous tendez 
l’oreille… vous entendrez le tam tam des bassines et le chant émouvant des enfants sous le 
ciel étoilé des dunes du désert de Lompoul. 

    Monique LEROY


